
Bonjour François,

Voici quelques questions :

Pourquoi venez-vous au Cellier jouer au kin-ball aujourd'hui?

Cela fait maintenant 6 ans que le club de Kin-Ball nantais du NAKC est créé. Dans les 
fondements mêmes de nos statuts il est stipulé que le NAKC aura pour but la promotion du sport et 
de ses valeurs auprès du plus grand nombre. 

Le projet des initiations et du tournoi au Cellier s'inscrit directement dans cette démarche et
il est en adéquation totale avec le projet du « vivre ensemble » mis en place par l'établissement. 

Comment avez-vous découvert le kin-ball?

Je l'ai découvert à Angers en 2008, pendant mes études. Un ami angevin pratiquait ce sport 
et m'a proposé de participer à un entraînement. J'ai tout de suite adhéré, j'ai pris ma licence à 
Angers et j'ai joué dans le Championnat de France. Après mes études, fin 2009, je suis revenu à 
Nantes. Il n'y avait pas de club de Kin-Ball ni à Nantes ni dans le 44. Une seule idée fixe : créer un 
club. Les statuts de l'association ont été déposés en préfecture en mars 2010. Une campagne de 
communication estivale nous a aidés à lancer la saison 2010-2011 avec pas moins de 35 licenciés 
dès septembre 2010. Le NAKC était créé et l'aventure commençait.

Depuis combien de temps jouez-vous au kin-ball?

Depuis 2008, c'est ma 8ème saison. La 6ème sous les couleurs du NAKC : en vert et blanc. 
Aujourd'hui je suis un éléphant, c'est notre emblème, notre mascotte. Un petit clin d’œil à l'éléphant
des machines de l’île, un animal démesuré à l'image du ballon de Kin-Ball  de 1,22m de diamètre.

Pourquoi aimez-vous le kin-ball?

J'ai toujours adoré les sports collectifs. Au Kin-Ball, il s'agit d'un petit collectif, nous ne 
sommes que 4 sur le terrain et il faut une vraie cohésion. Tous les joueurs participent à l'attaque et 
à la défense. Pour qu'une attaque soit valide, au moment de la frappe, les 3 autres joueurs doivent 
toucher au ballon sinon c'est une faute. Il y a une dimension tactique très importante, la 
synchronisation des 4 joueurs est primordiale, la conditions physique est au centre de tout ça : il 
faut être réactif, endurant, rapide, explosif et disposer d'un mental d'acier. Ce qui fait la force de ce
sport est aussi son originalité par la taille du ballon mais aussi parce qu'il s'agit du seul sport au 
monde où  3 équipes s'affrontent en même temps, et surtout, le fair-play et le respect sont au centre 
de tout. Seuls le capitaine et le coach peuvent s'adresser à l'un des 2 arbitres sur le terrain, sous 
forme de questions. Les contestations, signes d’énervement ou vocabulaire inapproprié sont 
sanctionnés d'un carton jaune ou rouge. Le public ne peut pas huer, les joueurs se serrent la main...
C'est un sport complet, un concept, une passion. Nous sommes tous des pionniers, le Kin-Ball n'en 
est encore qu'à ses débuts.

Merci pour vos réponses.



Myriam


